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îières mesures 
chez lui le duo 
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devenir législateur, mais encore 
faut il s'y être préparé par des an
nées d’études spéciales, et encore 
faut-il des aptitudes et des qualités 
de premier ordre. Soyons repré
sentés avant tout par des hommes 
qui unissent la capacité à l’honnête
té : ils ne pourront jamais réunir ce 
double titre à un trop haut degré.

C) devoir nous incombe tout 
particulièrement à nous, Canadiens- 
Français, qui sommes une petite 
minorité dans Ontario, qui ne cons
tituons qu’un seizième environ de 
sa population. Suppléons autant 
que possible la qualité de nos re- 

. (résentants à la quantité qui nous 
manque.

Le Free Press n’est pas juste dans 
son rapport de l’assemblée de Hull 
à l’égard de M. Tassé comme à 
l’égard des nombreux citoyens 
d’Ottawa qui, dimanche après midi, 
assistaient à l’assemblée de Hull. 
Il injurie les citoyens de S te Anne 
qu’il traite de moutons.

Comme question de fait, et le 
Free Press ne peut nous contredire 
sans fausser la vérité, nous pou
vons dire que M. Tassé u’avait pas 
été invité par M. Cormier à assister 
à celte assemblée. M. Tassé n’a 
pas l’habitude de fuir ses adversai
res et ceux qui imputent à la peur 
son absence de l’assemblée de di
manche auront occasion avant long
temps de rencontrer M. Tassé sur 
une même estrade.

Comme seconde question de fait, 
il est inexact de dire que les ci
toyens de S te Anne d’Ottawa se 
sont mêlés aux électeurs du comté 
pour applaudir M. Cormier. Tous 
ceux qui ont assisté à rassemblée 
peuvent dire que les citoyens d’Ot
tawa et de S te Anne se sont tenus à 
l’écart des électeurs du comté, il 
était facile de les reconnaître, et 
que les applaudissements, soit en 
faveur de M. Rochon, soit en fa
veur de M. Cormier, ue partaient 
pas de la direction dans laquelle 
ils se trouvaient.

Les citoyens d’Ottawa se sont 
conduits à l’assemblée de Hull en 
gentilshommes, en hommes de 
savoir-vivre, et personne ne peut 
leur faire reproche qu’ils n’ont pas 
agi en spectateurs paisibles.

DEFENSE D'AVANCER—Je, lonuigni, 
sable d’aucune dette con- 

i nom par ma femme. 
CALIXTE VILLENEUVE

Ottawa, 23 août 1886- 3f

MAGASIN DK GBOS.LE CANADA irai respon 
ée en mon

CHAMPAGNE! VINS R! CHERCHES 
CIGARES t

lin assortiment complet de liqueur- 
loisies et cigares, vient d'être reçu at 

numéro 450, rue Sussex, à l'entrepôt W. Ü 
* McKay.

Ottawa. $24 Août 1886 Montres, Chaînes 
Colliers Etc

ommes enfuis, 
malheur à pour- 
atteint, l’a pris, 
rainé à la cita-

MILIOHJ
Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 

et tiastier, St. Julien, Sautenie, Brisson 
Ayala, Chateau-d'ay, I. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Kau-de-Vie 
Giu, en Ai te et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à domicile.

I>ES SOUMISSIONS cachetées, mar
quées sur l'angle gavehe de l'enveloppe, 
" Soumissions pour habillement, approvi
sionnements et nécessaires do la Milice, ” 
et adressées à l’Honorable Ministre do la 
Milice et de la Defense, seront reçues jus
qu'à midi de lundi le 6 septembre I88(î.

On pourra obtenir des formules impri
mées do soumission, contenant tout les 
renseignements voulus, en s'adressant au 
Département, à Ottawa, et aux magasins 
militait-s suivants, où l'on pourra aussi 
voir des échantillons de tous les articles, 
savoir Les bureaux des sui intendants 
île magasins à London, Toronto, Kingston, 
Montréal, Québec, Halifax, N. K., et Suint 
Jean, N. B.

Aucune soumission ne sera reçue à moins 
d'êl e faite sur les formules imprimées 
fournies par le Département.

Tous les articles('evrontêtre de fabrique 
et de produit canadiens.

amie soumission devra être accompa
gnée d'en chèque “ accepté ” par une ban
que canadienne, pour une sont me “ égale 
a dix pour centdu total do la soumission, 
lequel chèque sera confisqué si le soumis- 
sionnaire refuse de aignt r le contrat sur 
demandé de ce faire, ou s’il néglige de 
comnlétor l’ouvrage entrepris. Hi 1» sou
mission n'est pas acceptée le cliôque sera

DEUX POIDS El’ DEUX 
MESURES

FENDC8 AUX CONDITIONS 
TRES FACILES DE

lit anéanti. La 
.« de l’abbé Mi- 
t à ses oreil-

Le Free Press ne sYst pas encore 
guéri d’un grand plaisir qu’il 
éprouve chaque fois qu’il peut an 
noncer la nouvelle suivante : “ M. 
“ Tassé, M. P. pour Ottawa via 
Montréal, est en ville” C’est un 
plaisir bien inoffensif, si l’on veut, 
mais qui montre sa mauvaise foi

Comme notre député passe ici la 
session fédéra'e qui ne dure jamais 
moins de trois mois—elle a même 
atteint six mois—et qu’il est ici 
presque chaque semaine, surveil
lant et ses propres affaires et les 
affaires qui relèvent de son mandat, 
on voit que le Free Press n’a pas 
lieu pourtant du tant s’exclamer à 
ce sujet.

M. Tassé passe nue banne partie 
de son temps à Montréal, c'est vrai. 
La carrière de journaliste est trop 
ingrate ici—elle est une source de 
sacrifices continuels—pour lui per
mettre de gagner honorablement 
sa vie au milii u de nous, fl lui 
faut aller ailleurs, dans notre plus 
grand ccntr Où est le crime ?

A entendre les cris de paon du 
Free Press, on pourrait croire que 
M. Tassé est une exception, que 
tous les députés, surtout les rouges, 
habitent lis comtés qu’ils représen
tent.

$1. par semainentinua l’officier, 
iis et j’accours 
C’est un coup
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NO. 450, RUE SUSSEX
H. O. JM cRAY,

Propriétaire.
OUuwa, 5 Dite. 1884
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ÇA ET LA 466, RUE siex.; VilM. Picard vient de terminer la 

visite du comté de Wolfe et il a 
partout rencontré des amis sincèrés 
et dévoués à sa candidature. S’il a 
de l’opposition, ce qui n’est pas pro
bable, il sera élu par une majorité 
plus forte qu’aucune de celles qui 
lui ont été données depuis 1867.

Quelques journaux ont été induits 
en erreur en annonçant la candida
ture de M. George Duhamel à 
Chambly. Cette erreur a pris nais
sance par le fait que quelques élec
teurs ont prié M. Ubalde Duhamel, 
huissier de Longueuil, Je se présen 
ter en opposition à M. le docteur 
Martel. M. George Duhamel a par
lé encore hier à Laprairie, on ne 
dit pas cependant s’il a definitive
ment [.osé sa candidature dans ce 
comté.

Montres d'or pour da
mes, reveil matins, ca
dres miroirs, etc,

MANITOBA
------ DU------

NORD-OUEST

vendus à la semaine par
C. BUG. l'ANKT,

Colonel,
Sous-ministre de la 
Mi' ceet de la Défense.

OHEVHIER PREHES
Ottawa, 5 août 1886—10 insN. B. Vous aurez la visite de notre agent 

avec des échantillons. Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadiendépend.

AUX FAMILIES !. NOTRE PAYS A L’OUESl G
est meilleur que l'Ouest des Etats-Unis et 
les avan.ages y sont tujArieurs. Si vous 
i e le croyez pas, venez voir pour vous con
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, an ôtent à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brandon, 
Whitewood, B oadview, Regina, Calgary,

Epiceries ! Bureau de Poste de Hall.Epiceries I 
Epiceries ! Arrivée et Départ des Malles.

Grande ftednctioi MALLES. FERMETURE.

A.H. P.M. P.M.CHEZ Dans ces contrées de Nipissingue, de 
tout l'Algoma, situées entre Montréal et tea- 

atnsi que dans .out lo Nord-Ouest 
Canadien, on y offre d excellents

Si le confrère est sincère, il de
vrait alors conseiller aux libéraux 
de West Durham de ne pas élire 
M. Blake, citoyen de Toronto ; aux 
rouges de Quebec Bit de ne pas 
voter pour M. Laurier, qui demeure 
à Arthabaska ; aux grits de Wel 
lingion de ne pas voter pour sir 
Richard Cartwright, qui réside à 
Kingston. M. Mercier est député 
de Saint-Hyacinlhe tout en demeu 
rant à Montréal. M. Préfon lame a 
été élu l’autre jour pour le comté 
de Chambly qu’il n'habite pas. 6k 
François Langelier, de Québec, s’est 
bien fait élire dans Méganlic. Son 
frère, qui est son associé, est bien 
le candidat libéral à Bullechasse. 
Et combien d’autres libéraux qui 
ont toute 1'adm'ratiou du Pree Press 1

De même pour les conservateurs. 
Sir John Macdonald ne demeure 
pas à Carle ton. Sir Hector Lange 
vin n’habite pas Trois Rivières. M. 
Chapleau ne réside pas dans Terre- 
bonne. Sir Adolphe Caron n’a ja
mais vécu dans le comté de Québec. 
M. Fortin n'est pas un habitant de 
la Gaspésie, non plus que M. Flynn. 
Et que d’autres encore.

Il est trois autres députés qui se 
trouvent jusqu’à un certain point 
dans le cas de M. Tassé. Quoique 
citoyen de Montréal, ils représen
tent dts comtés d'Ontario. L’hono 
râble Thomas While, l’un des pro
priétaires et ci-devant rédacteur en 
chef de la Gazette de Montréal, re
présente le comté de Cardwell. M. 
McMatter.qui est l’un des principaux 
avocats de Montréal, a été élu plu
sieurs fois pour le comté de G leu 
garry, et notre fameux ingénieur, 
M. Walter Shanly, est redevenu 
député de Grenville. Et leur cas 
n'est pas encore analogue à celui de 
M Tassé qui, lui, séjourne ici une 
partie de l’année, a des intérêts à 
surveiller, sa famille n’ayant quitté 
la Capitale que par intervalles, ses 
enfants lecevant leur instructkn 
au convint des Sœurs Grises.

Si on appliquait le principe de la 
résidence, il faudrait dégarnir le 
Parlement de ses hommes les plus 
ctpables, qu’ils appartiennent à un 
parti ou à l’autre. C’est une loua 
ble ambition que celle de vouloir

Ottawa ...........
Montréal.............
G. F. Pacifique..
Aimer ...........
Gnineau.............

12 45 4 16 7 00N. A. SAVARD nitobaM. Lafontaine, candidat libéral 
dans le comté de Montcalm, ne pa. 
r dt prt très confiant dans le succès 
de sa candidature. 11 aurait, pa
raît-il, dit à plusieurs personnes de 
Montréal qu’il ne s’attendait pas 
d’être élu.

7 48UN TROU A TRAVERS LA TERRE
7 46AVANTAGESCinq palettes de savon d’odeur poui 

5 cts.
Confitures aux pommes, 10cts. la lh
Framboises et fraises, 15 cts. par lh
Biscuits Soda, 7 cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la lbs.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 20 cts. par 

12 boites.
Moulins à café $1 50. Le calées 

toujours frais moulu. Vous mou 
lez une livre de café dans le tempr 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boite.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 1?$ cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère qualité d’allumettes pour 7 cts. 

la boîte.
Vermicel macoroni 15 cts. pour 2 lbs 

Afin de servir les pratiques avec
promptitude et ponctualité quatre
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

On répète sans cesse que la plus 
grande profondeur à laquelle l’hom
me soit descendu à travers l'écorce 
terrestre est de 3,500 pieds. C'est 
inexact ; il existe des puits de mines 
qui dépassent 3,600 pieds. Et en 
Pennsylvanie, où l’on a creusé 
des puits en grand nombre ayant 
en moyenne 1,650 pieds, la sonde 
vient de pénétrer à 2,000 pieds. On 
ira plus loin. ’

Ce n’est pas une raison pour ad
mettre comme sérieuse cette propo
sition originale qui a été faite der
nièrement d’ouvrir une souscription 
dans le but de creuser un trou a tra
vers notre planète.

Tout porte à penser que l’épais
seur de la croûte terrestre est d’au 
moins 10 à 12 milles. Entre 1 
mille et demie et 12 milles il y a de 
la marge. La température va en 
croissant quand on descend dans le 
globe ; les ouvriers ne pourraient 
plus travailler au delà d’une certai
ne limite.

D’ailleurs nous serions exposés à 
un danger qui a passé inaperçu. 
Tout ce que nous savons sur la 
constitution de l’intérieur du globe 
tend à prouver que la matière y 
est encore à l’état de fusion ; elle 
est brûlante et sous pression de 
toute l’écorce terrestre. Faites un 
trou, nous voulons bien. Aussitôt 
la matière incandescente, sous 
l’effet de la pression qu’elle subit 
montera dans le trou et précisément 
jusqu'au niveau du sol. Le pulls 
sera immédiatement rempli par la 
matière ultérieure, absolument 
comme lorsqu’on presse une orange 
mûre, le jus jaillit sur la surface 
du fruit.

Nous serions bien avancés ! Nous 
aurions ouvert la porte à la ma
tière ignée et le trou serait comblé 
bien vite. Laissons donc là ces 
rêveries séduisantes si l’on veut, 
mais absolument incompatibles 
avec les données de la science.

10 15 6 16
aux colons. Nous vendons à 7 46Prix Réduit
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A
DISTRIBUTION.
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BILLETS DE RETOUR Ottawa. 7 00 10 15 5 16
8 00

C. F. Pacifique.
Aylmer............... .
Gatineau............

On écrit de Trois Rivières que le 
chemin des Basses Laurentides pro 
grosse rapidement. Les lisses en 
acier sont posées sur un parcours 
de six milles que les trains parcou
rent avec facilité.

Le ponts de la rivière des Envies 
est prêt à être posé et dans quelques 
jours la locomotive traversera le 
joli village de St Tite, en route 
pour Ste Thècle et le lac Edouard.

Les pont sont en bois, mais la 
charpente en est faite avec tant d’art 
qu’ils défient en solidité sinon en 
durée les ponts de fer. 
i IToute cette partis du district qui 
longe les Laurentides se-réjouit à 
bon droit d’être bientôt en commu
nication avec les grands centres et 
voit s’ouvrir une ère de prospérité 
inattendue.

Il est probable qu’à l’automne il 
n’y aura pas moins de vingt milles 
de chemin qui seront terminés et 
livrés au commerce.

C’est la marche en avant vers le 
royaume du Saguenay, comme l’ap
pelaient les Jésuites au commence
ment de la colonie, et dans lequel 
il y a place pour des milliers de fa
milles canadiennes.

Le journal Irish Canadian dit dans 
un article que M. Mowat a nommé 
comme régistrateur à Carle ton M. 
le docteur Duhamel, de Hull, et il 
est surpris de la chose, vu qu’il 
croit que M. Duhamel est conser
vateur et appartient à la province 
de Québec.

Ce qui trompe le rédacteur de 
i'lr.sh Canadian, c’est que la charge 
de régistrateur du comté d’Ottawa 
vient d’être remplie par M. le doc 
leur Duhamel. Celle du comté de 
Carleton ne l’est pis encore, et M.
Mowat ne parait pas pressé à la 
remplir. U:; canadien sera-t il
nommé à celte charge, c’est ce que 9ue celle d’un autre 
tout le monde a hâte de savoir. *' Bavard.

12 10 
12 45A TOUT EXPLORATEUR 

“ BONAFIDE”
7 00
4 16

Pour plus amples informations s’adresser Heures de bu: eau, du 8 a.m. à 8 p.m. 
Heures du bureau des mandats d'argent 

île la Caisse d'Epargnoede 9 heures a.m. àad BUREAU DE COLONISATION
près de la gare du Paciüque, 

Rue des Casernes,
tromper ces deux 
îssonrees, il n’en 
ne conservait pas 
ihétive espérance, 
ninable menson* 
t, en quelque sor- 
libre arbitre. L’é- 
rieusement élevé 
oulait être ense- 
uines.
>n était sûr, n’im- 
ttrait, il cherche- 
l la trouverait...

J. il. KKIIH, 
Maitro do PosteMONTREAL

Hull, 18 octobre 1884.

Pour les Incendiés:t

On devait
M. E. G. La verdure, marchand de 

fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à 12.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement.

Aussi 
mastic,
tien considérable,

N. A. SAVARD
Coin des rues Dalhousie et Murray 
Ottawa, 16 juin 1886—1 an Poudres de Condition d'Alexander

BOULE# POUR les ROGNON»
rr AUTRES

MEDECINES CELEBRES

peintures^ couplets, huile, 
ferronneries à une réduc-l’on ne se lasse,

CARTES PROFESSIONNELLESCroix-d’Arcy, on

sage des deux of- 
îolde, les murmu- 
angés en impré-

ille paysans arri
ment au rendez- 
naient de ne pas 

celui qui était 
icher à la charrue 
es soldats de ses

Pour les Incendiés.POUR LISOTTAWA

Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

Acknt a Ottawa STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick 

À VIS.—JLee médecines cl-dessus, célb 
ajL bres dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public ei< 
garde contre les contrefaçons.

ARGENT A PRETER.
25 rue Sparks, vis-à-vis 

VHotel Russell. Aux Inventeurs 
J. CoursoUe & Cie.,
Solliciteurs de Brevets d* Inventons 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commères et de Bois 

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis, en Angleterre et en France.

BUREAU :

J. A. VALIN, A. A. ADAM
M. Adam, membre du barreau r'e Qué

bec, s’occupera aussi des affaires tequé- 
t son attention dans cette province.

TALEXANDER
N. B.—-On peut aussi obtenir l’article vé

ritable ches v LA PORTS, rue Rideau : 
GOOD A LL â FILS, rue Wellington ; 
et DALGLISH A FRERE, rue Queen,ouest.Dr Alfred Na yard

BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 
Ancienne résidence du Dr Prévost

? se disaient-ils.
’a pas en peur, au 
int ? Peut-être se 
ldant que nous ; 
quant notre p>eau 
îos enfants ? 
terribles épithè- 

gent provocateur ( 
bouche en bonche, i 
le colère tontes les ►

i

SL; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont 

ARGENTA PRETER

S J. COtJRSOLLE & Oie., 
Chambre Victoria* 

Vls-à-vi e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out

I

t Nous venons de recevoir le 
rtiment 

«le toile* peinte* et doree» 
pour fenetre* .ni ait 

|a nais ete Importe en Canada

pinu belAttendee I attendes l^Venes voir I venea

Personne ne peut vendre les sa
vons aux prix de la Maison d’Epar- 
gne, rue Dalhousie.

Queen’s Laundry, 6 cts, pris d’ail
leurs, 8 cts ; Savon Electric, 6 cts, 
)rix d’ailleurs, 8 cts ; savon enve- 
oppé, 7 barres pour 25 cts ; 25 pa

lettes pour 25 cts.
Faites attention aux change

ments d’annonce tous les jours.
Graisse, 10 la livre.
•1 dans votre poche est mieux

8 P.—Boita 68. 
U Fév 1881MacdougaU, Macdoogall & Belcourt,

AVOCATS, PROCUREURS 
Ontario et Québec.

"Scottish Ontario Chambers” coin dee 
Sparks et Elgin, Ottawa.

Ho». Wm. Maodouoall, O. R.
Frank M. Maodouoall.

N. A. Bilooubt, L.L. M.

Dr J. Kolln
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et diplômé du “ Royal Col
lege of Dental Surgeons" 

d'Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex 

Heures de bureau : 9 à 5.

JACOB EBBÂTTas des conjurés 
de se disperser ;

, et c’étaient les B 
, voulaient au cou- b 
narchât sur Mon- 
Ijachenenr, et cela,8 

sans attenlrei- 
noment fixé pourJ

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES
Dr O. G. Slmelthonee

DENTISTE
M. le Dr O. G. Blackboule, chirurgie 

dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Bparki et a sa résidence privée au No 258, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait lee dents sani causer 
de douleur à son patient en ee servant du 
gaz nitrique oxide dont il fait une spécialité.

88 BUE BIBEAU.
N. B.—Voyei les échantillon» de 

ces toiles dans ma vitrine Dr I» Coytenx Preyeet
132, Rue Daly, Ottawa.

HEURES DE BUREAUX : 8. à 10
“ “ 1. à 3 p. m*
“ ** 6. à 8 p. m.

A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Leffel, de la force de trois che
vaux, en bon état. Peut être vue aux 
bureaux du “ Canada."

a. m.

suivre

S


